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n<gliger en agriculture, surtout lorsqu'on veut former des agri-

culteurs modèles.

On vient de mettre sur pied, à Ottawa, une ferme expéri-

mentale; mais pour cela comme pour bien d'autres choses, les

canadiens-français semblent avoir été oubliés.

Vous voudrez bien remarquer, MM., que je ne fais qu'é-

mettre des idées en passant, sans avoir le temps de leur donner

le développement convenable. Je sais qu'elles n'auront pas

l'assentissement de tous ceux qui m'entendent, mais on ne

pourra, je pense, accuser la pureté de mes intentions pour

activer le progrès, et rendre de plus en plus prospère notre beau

et riche pays, qu'avec tant de droit, nous pouvons être fiers de

posséder, et qui ne pourra grandir et prospérer que par le

perfectionnement de son agriculture.
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(Continué de la page 176)

De ses nombreuses possessions d'autrefois dans les Antilles,

la France ne retient plus que la Martinique, la Guadeloupe, St-

Vincent, Marie-Galante et quelques autres petites tles de peu

d'importance. L'Angleterre en majeure partie, l'Espagne, la

Hollande, le Danemark occupent les autres;

L'esclavage qui a régné de longues années dans toutes ces

tIes, a produit une race bâtarde de mulâtres, à peau plus ou

moins foncée, qui, dans les colonies françaises, en vertu du

suffrage universel, asservit complètement les blancs aux noirs

en raison. de la supériorité de ces derniers par le nombre.


